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EDITORIAL On rêvait d’une double
finale France/Angleterre,
comme en 2008 à Lyon.
Le rêve s’est cruellement
brisé samedi au
SquashBad33 pour les
Bleuets des U15, la faute
à une équipe de Pologne
remarquable de
combativité. Cette
victoire est un évènement
à plus d’un titre : il s’agit
de leur première finale
dans une compétition par
équipe, et c’est la
première fois qu’une Jérome Elhaïk

nouvelle nation jouera
pour l’or en U15/U17
depuis Israël en 2013. En
revanche, le Crunch aura
bien lieu en U17,
catégorie dans laquelle la
France n’a jamais battu
son meilleur ennemi.
Avec le soutien du public
bordelais, Amir Khaled-
Jousselin et ses
camarades vont tenter de
briser ce plafond de
verre... 
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Les finales entre
la France et
l’Angleterre
rythment le
squash
européen depuis
des années, et
un nouvel
épisode de la
saga aura lieu en
U17 dimanche à
Bordeaux.

FRANCE/ANGLETERRE
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Le Crunch vu par les coaches
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“En vue de dimanche, ça
m’embête un peu qu’il n’y ait pas
eu plus de combat contre
l’Espagne. Je pense qu’ils se
sont économisés en vue de la
rencontre pour le bronze, ils ont
eu un parcours éprouvant et ils
savaient que ce serait dur contre
nous. Bon, l’essentiel est d’être
en finale, et sans blessé.”

Yann Perrin

La rivalité France - Angleterre ? Éternelle !

“La rivalité France Angleterre en un mot ? Éternelle ! Il y a eu tellement de
finales ces dernières années, et moi en tant que joueur je n’en ai aucun bon
souvenir… Je m’entends bien avec les coaches anglais, par contre dans une
rencontre par équipe la rivalité prend tout son sens et ça me tient à cœur.
Comment expliquer qu’ils aient autant de titres ? Une culture de la gagne, qui
rejaillit sur les jeunes, et le fait d’avoir un énorme bassin (sic) de coaches.
Néanmoins, notre niveau a augmenté récemment, en partie grâce à la
stratégie mise en place par la Fédération. Et je dirais que c’est l’inverse pour
eux, ils ont un petit peu baissé. Ils ont toujours beaucoup de volume, mais
pas les mêmes résultats au niveau mondial chez les jeunes. Je ne pense
pas qu’on soit favoris, je dirais que c’est du 60/40 pour eux. C’est sûr que
l’ordre nous avantage, Amir peut lancer la rencontre et les autres pourraient
surfer sur la vague. La France n’a jamais gagné un championnat par équipe
à domicile ? Dans ce cas on va être les premiers dimanche !”

@noemiedrills



“Nous jouerons deux finales de plus dimanche, mais on ne s'habitue pas, et
on ne s’en lasse pas non plus. Chaque compétition est différente, il faut
toujours beaucoup faire d'efforts pour arriver à ce stade. En U15, nous
n'avons pas pu regarder la Pologne car ils jouaient en même temps, mais
c'est bien de voir un nouveau pays émerger.

En U17, ce qui est arrivé à Harriet en quarts contre les Pays-Bas est
malheureux (ndlr : l'Anglaise a abandonné alors qu'elle était proche
d’égaliser à 2-2 contre Elcke Mols). À 1-0, les garçons étaient sous
pression mais ils ont répondu présents. La rivalité Angleterre-France ? 2
mots, CONCURRENCE SAINE ! Après avoir disputé tant de finales contre
eux, on s’est habitués à entendre les “Allez” ! Celle de dimanche sera
difficile contre une très bonne équipe. Même si nous gagnons beaucoup de
championnats d’Europe en jeunes, ça ne rend pas les choses plus faciles
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Conversation avec Adam Fuller, Mike Harris
et Lucy Townley

Être favori, ça
engendre de la
pression, pour les
coaches, mais aussi
pour les jeunes. Ils ne
sont pas stupides, ils
savent qu’ils sont
censés gagner à
chaque fois et ce
n’est pas simple à
gérer.”

Une concurrence saine !

@noemiedrills



Il n’y a eu aucun suspense entre
la France et l’Espagne, avec deux
victoires écrasantes pour Leelou
Laporte et Amir Khaled-Jousselin.
Contre une équipe très
supérieure, et après un parcours
éprouvant sans remplaçant, les
Ibères ont peut-être voulu
ménager leurs forces en vue de la
rencontre de dimanche pour la
médaille de bronze.
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Demi-finales U17

Succès sans souci également
pour l’Angleterre face à la Suisse,
après un premier accroché entre
Luke McBride et Nick Greter le
reste de la rencontre a été à sens
unique en faveur des
Britanniques. Les coaches ont
même pu faire tourner leur effectif
en donnant du temps de jeu à
Renata Colabella et Ali Khalil.
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What else en U17 ?

L’enjeu sera de taille dans la
rencontre pour la médaille de
bronze entre l’Espagne et la
Suisse, deux nations qui ne sont
pas montées sur le podium dans
cette catégorie depuis 2018 et
2017, respectivement. Avantage
théorique aux Suisses au vu des
confrontations récentes entre les
joueurs.

L’un des highlights des quarts de
finale avait été la victoire d’Alberto
Mateo après avoir été mené 2-0
contre Murdo McKenzie, et le n°1
espagnol avait ainsi envoyé son
équipe dans le dernier carré.
Après avoir déjà joué 5 jeux la
veille au soir contre le Belge
Corentin Boniver (c’était le gros
plan de notre numéro précédent),
l’Ecossais était à court de
carburant...

@noemiedrills



On commence par la stat qui fait
mal (pour le pays hôte) : en U15 et
en U17, la France a disputé 19
finales contre l’Angleterre, et les a
toutes perdues ! Les Bleus peuvent
néanmoins s’appuyer sur leurs
deux succès en U19 en 2023 et
2024, d’autant qu’Amir Khaled-
Jousselin y a joué un grand rôle.
Le Nancéen est en mode rouleau
compresseur cette semaine (28
points perdus en 5 matches) et il
devrait, normalement, mettre son
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En route vers la finale

équipe sur les rails lors du match
d’ouverture. Si c’était le cas, il
faudra gagner un des deux
matches restants. Soit chez les
filles, avec normalement un duel
Harriet Broadbridge/Leelou
Laporte (remake de la finale de
l’open de France junior), soit chez
les garçons : Théo Baudry ou
Kousha Moslehi contre Gabriel
Chak ou Ali Khalil.



Voir la Pologne atteindre la finale après 3 demies consécutives en U15 n’est
pas une énorme surprise, d’autant qu’ils comptent dans leurs rangs le n°1
européen et la n°3 chez les filles. En revanche, on ne s’attendait pas à ce
qu’ils battent la France chez elle, avec ce scénario. Le premier match entre
Anna Jakubiec et Cassy Lincou a été un “rollercoaster,” et c’est la Polonaise
qui a un peu mieux géré le stress à la fin (5-11, 11-8, 11-7, 12-14, 11-8). On a
longtemps cru que Lysandro Joneau allait emmener la rencontre dans un
match décisif, mais c’était sans compter sur la combativité de Mateusz
Lohmann. Mené 2-0, ce dernier va sauver 3 balles de match dans la troisième

ALORS QUE LE MATCH DES FILLES S’ÉTAIT
DÉJÀ JOUÉ EN 5 JEUX LORS DE LA DEMIE
FRANCE-POLOGNE EN U15, MATEUSZ
LOHMANN A SAUVÉ TROIS BALLES DE
MATCH CONTRE LYSANDRO JONEAU AVANT
D’ENVOYER SON ÉQUIPE EN FINALE. 
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créé la surprise
LA POLOGNE 
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manche et prendre le dessus par la suite. “J’ai changé de choses
tactiquement après le 1er jeu, et ça a marché,” nous disait-il tout sourire
après sa victoire. Le dénouement est cruel pour les Bleuets, qui ne
joueront pas de finale à domicile. “Il va falloir être auprès d’eux ce soir et
se remobiliser pour aller chercher le bronze,” confiait leur entraîneur
Lucas Vauzelle, très déçu. Ce sera face à la Hongrie dimanche à 11h.
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Déjà entraîneur de la
Pologne dans les années
2010, le Néerlandais Sjef
van der Heijden est de
retour à ce poste depuis
quelques semaines, et le
moins que l’on puisse
dire c’est que les débuts
sont réussis...

“En effet, cette finale intervient après nos très bons résultats la semaine
dernière au championnat d’Europe par équipe senior (NDLR : la Pologne
a terminé dans le top 8 en D1 femmes, et 2ème en D2 hommes). On a
une bonne équipe en U15 et on savait qu’on pouvait aller loin, mais pour
être honnêtes on a eu un peu de chance aujourd’hui. Si on dispute cette
rencontre 10 fois, on la perd 7 fois, je pense que les jeunes français ont
ressenti la pression de jouer à la maison. Lysandro Joneau est très fair-
play, il a de grosses qualités et je suis sûr qu’il va devenir un grand
joueur. Quand à mon rôle de coach, je dirais que 85 % du travail est fait

Réaction
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au quotidien par les entraîneurs. Je suis là pour enseigner aux jeunes à
avoir la volonté de gagner, tout en n’ayant pas peur de perdre. Cette
finale est une belle récompense pour le squash polonais, qui est en
pleine croissance, ça me fait penser à ce qu’on a connu à une certaine
période en Europe occidentale. Nous avons énormément de tournois
junior, avec des centaines de jeunes qui y participent.”
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La superbe victoire du n°1 hongrois Vince Czakó face à Jaanshere Khan
n’a pas suffi, les deux autres matches de la demi-finale ont été
logiquement remportés par Esther Chak (en photo) et Joe Colton.
L’Angleterre avait raté la première finale lors de la création de cette

What else en U15 ?

catégorie en 2001, mais
depuis c’est un carton plein.
Ils partiront favoris dimanche
face à la Pologne, et
tenteront de remporter un
19ème titre. Le seeding
avait été respecté en quart,
même si la Hongrie,
justement, avait dû batailler
pour se défaire d’une
accrocheuse équipe
israélienne. Dans le match
clé de la rencontre, Vince
Czakó, encore lui, s’en est
sorti de justesse contre Ido
Menashe.
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INTERVIEW

La transition vers le coaching ?
Je dirais que c’est venu naturellement, mon père s’occupe d’un club, et j’ai fait
un peu de coaching pendant ma carrière. Je suis devenue très amie avec la
joueuse Écossaise Lisa Aitken, et elle est venue plusieurs fois en Nouvelle-
Zélande. Par son intermédiaire, j’ai appris qu’il y avait une opportunité à la
Fédération écossaise, et ça fait six ans que j’y suis. Je ne suis pas rentrée en
Nouvelle-Zélande depuis tout ce temps, bien sûr mon pays me manque…

La plus grande différence entre entraîner des adultes et des jeunes ?
Ils sont plus stressés et du coup moi aussi ! J’ai tellement envie qu’ils
réussissent. À cet âge-là, on peut commencer à faire un petit peu de prépa
mentale, on essaie de leur donner des outils pour rester calme.

ON CONTINUE NOS PORTRAITS DE COACHES
AVEC KYLIE LINDSAY, ANCIENNE JOUEUSE
PROFESSIONNELLE NÉO-ZÉLANDAISE QUI FAIT
PARTIE DE L’ENCADREMENT DES ÉQUIPES
D’ÉCOSSE.

@noemiedrills
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Pour la première fois, l’Écosse a placé ses deux équipes en quart à
Bordeaux.
Pour les U15, la marche était trop haute face à l’Angleterre. C’est vraiment
dommage pour les U17, ça a été une grosse bataille contre l’Espagne et on
n’est pas passés loin. Je crois qu’on avait une bonne chance si le match décisif
avait eu lieu. Maintenant on va essayer d’aller chercher le top 5 (NDLR :
l’Écosse s’est inclinée contre Israël en U15 et U17 et jouera les places 7-8).

Un petit mot sur la santé du squash en Écosse ?
Chez les jeunes, je dirais que ça dépend des catégories d’âge, nous sommes
performants dans certaines et moins dans d’autres. De manière générale, nous
sommes confrontés à la même problématique que beaucoup d’autres pays, on
manque de filles en jeunes. Je crois que pour elles l’aspect social est très
important, la plupart se mettent à un sport pour être avec leurs copines et il faut
essayer d’en tenir compte.



c’était un exploit, mais ce n’est pas
forcément le match qu’on pensait le plus
gagner donc on y a cru…” Les deux Alex,
Cogno et Petitjean, vont ensuite s’incliner,
contre Oliver Holland et Niall Engerer, et le
rêve s’envole pour les Bleus. “J’ai envie de
dire à nos U17 de croire à fond en leur
chances,” continue la n°20 mondiale, qui
est actuellement à Chicago pour disputer
les championnats du monde individuels.
“D’un autre côté, les choses ont changé
récemment, on a battu les anglais en U19.
À mon époque, ça nous semblait
totalement impossible…”

La dernière fois que les
championnats d’Europe
U15/U17 s’était déroulés dans
l’hexagone, c’était en 2008 à
Lyon. Comme souvent,
l’Angleterre avait battu la
France dans les deux finales, et
Mélisssa Alves se souvient de

FLASHBACK (2008) : MÉLISSA
ALVES SE SOUVIENT...
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celle en U15 : “Un court vitré avait été installé dans un gymnase, je m’en
rappelle très bien car c’est la fois où on a été le plus proches de battre
l’Angleterre lors de toutes les finales que j’ai disputées en jeunes. ! J’avais
gagné le premier match en 5 jeux contre Emily Whitlock, je ne dirais pas que



PHASE ÉLIMINATOIRE

[1] ANGLETERRE
🏴󠁧󠁢󠁥󠁮󠁧󠁿

[2] FRANCE
🇫🇷

[8] DANEMARK
🇩🇰

[10] ÉCOSSE
🏴󠁧󠁢󠁳󠁣󠁴󠁿

[6] ISRAËL
🇮🇱

[4] HONGRIE
🇭🇺

[3] POLOGNE
🇵🇱

[5] RÉPUBLIQUE
TCHÈQUE 🇨🇿

10/05, 10h 10/05, 16h 11/05, 11h U15

[1] ANGLETERRE
🏴󠁧󠁢󠁥󠁮󠁧󠁿

[2] FRANCE
🇫🇷

[8] ISRAËL
🇮🇱

[10] PAYS-BAS
🇳🇱

[3] POLOGNE
🇵🇱

[4] SUISSE
🇨🇭

[6] ESPAGNE
🇪🇸

[12] ÉCOSSE
🏴󠁧󠁢󠁳󠁣󠁴󠁿

10/05, midi 10/05, 18h 11/05, 13h U17

[1] ANGLETERRE
🏴󠁧󠁢󠁥󠁮󠁧󠁿

[4] HONGRIE
🇭🇺

[3] POLOGNE
🇵🇱

[2] FRANCE
🇫🇷

3-0

3-0

2-1

2-0

[1] ANGLETERRE
🏴󠁧󠁢󠁥󠁮󠁧󠁿

[4] SUISSE
🇨🇭

[6] ESPAGNE
🇪🇸

[2] FRANCE
🇫🇷

2-1

3-0

2-1

2-0

3-0 [3] POLOGNE
🇵🇱

[1] ANGLETERRE
🏴󠁧󠁢󠁥󠁮󠁧󠁿

2-1

🥉

🥈

[1] ANGLETERRE
🏴󠁧󠁢󠁥󠁮󠁧󠁿

[2] FRANCE
🇫🇷 🥉

🥈

3-0

2-0




